
 

 

 
Aquarelle de Badia Jean-Robert 

Dieffenbach-lès-Woerth 

De l’ancien allemand GRUABA qui 
signifie Grube (Fosse, excavation) ou 
fossé explication plus plausible puisque 
l’ancien nom est Diefengruaba, et que 
d’après d’anciens documents on 
extrayait de l’argile pour le torchis des 
maisons (nahe zu Diefengruaba) à côté 
de Dieffenbach. En 1970, il existait 
encore chez Ziegler Antoine une 
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ARMOIRIES 
 Les Armoiries de Dieffenbach-les-
Woerth se décrivent de la façon 
suivante :  

 

 

 

 

 

 

 

 

"Parti : au premier d'azur à l'étoile de 

six rais d'argent en chef, au second 

d'or plain" 

Surnom 
 

Les habitants de 

Dieffenbach sont 

surnommées les 

« Leimewade » mollet 

d’argile ou personnes 

aimant marcher dans la 

terre glaise jusqu’aux 

mollets 

 

(Leimegut) où l’on cherchait l’argile.      
 
Le village Diefengruaba est 
vraisemblablement évoqué pour la 
première fois en 884 par Charles le 
Gros. 

 

Les armoiries sont ceux des nobles 
"Puller de Hohenbourg" seigneurs du 
village au XIVème siècle. 
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Historique 



 

Autres surnoms 
 

Les habitants de 

Dieffenbach sont  

également nommées les 

« Schellewecker » cette 

origine est inconnue, mais 

dans les villages 

environnants on les 

appellent les 

« Leimetreppler » qui se 

traduit par piétineur 

d’argile. 

 

En 1332, Dieffenbach était fief 
impérial en possession des Langraves 
de Werd, qui le vendirent au 
Lichtenberg. Après l’extinction de 
cette maison, le village passe aux 
mains des Hanau-Lichtenberg en 1570. 
Le village fut aussi propriété des 
Puller de Hohenbourg au XIVème 
siècle (les armoiries du village 
reprennent les Armes de ces nobles). 

En 1561, Diefenbach et Preuschdorf 
réuni compte 72 feux, en 1626 il y a 
90 feux dont environ 14 à 15 feux à 
Diefenbach. 

Pendant la Guerre de Trente Ans 
(1618-1648), le 3 mars 1632 Tiefbach 
et Gersdorf sont détruit par les 

Histoire 
 

En avril 1705, Diefenbach et 
Preuschdorf sollicitent l’autorisation 
du Prince pour engager leur forêt pour 
la sûreté d’un emprunt de 400 florins 
contracté à l’abbaye de Sturzelbronn 
afin de payer les dettes de guerre. 
L’emprunt est remboursé le 1er février 
1711. Beaucoup de communes de la 
région sont en procès avec leur 
seigneur dont Diefenbach qui est en 
1725 saisis le Conseil Souverain 
d’Alsace puisque le seigneur leur a 
fait défricher leur forêt et s’est 
approprié la terre. 

 

Après 1700 
 

1995 actuel  Alphonse Atzenhoffer 
1993 1995  Gustave Leobold 
1977 1993  René Lehmann 
1952 1977  Joseph Reymund 
1946 1952  Paul Ferbach 
1935 1946  Joseph Schwartzmann 
        -        Georges Ferbach 
1866 -        Erny 
1861 1866  Lehmann 
1856 1861  Eicheldinger 
1846 1851  Lehmann 
1836 1841  Wolff 
1808 -        Jean-Michel Hebting 
1725 -        Mathis Hebting 

Liste des Maires 
 

DIEFFENBACH-lès-WOERTH 

Impériaux venue de Haguenau. En 
janvier 1633, la peste fait de 
nombreuses victimes parmi les rescapés 
dans toute la région.  
En 1674, le village est encore désert.  
En 1685, il est habité (on ne connaît pas 
le nombre exact de villageois). 
En 1703, il y a 14 feux, puis en 1715 il y 
a 23 feux, en 1723 on comptabilise 3à 
feux. Il faut croire que les immigrants 
ne sont pas bien vu à Diefenbach (par 
exemple, en 1685, Hans Jacob Schütz, 
un tisserand suisse désirant s’installer à 
Diefenbach a été refusé par le receveur 
de bailliage de Woerth parce qu’il était 
incapable de prouver son identité et son 
origine et qu’il était apparemment bon 
à rien !), cela malgré le manque cruel 
d’habitants. 
 

 

 



 
Population :  
 
En 1792 – 247 habitants 
En 1851 – 299 habitants 
En 1905 – 318 habitants 
En 1936 – 344 habitants 
En 1990 – 359 habitants 
En 2012 – 348 habitants 

 
Religion :  
 
99% de catholiques 
1% de protestants 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Tiefbach ou Tieffenbach (Dieffenbach) est mentionné sur les relevées de la 
carte de Cassini de Bitche ordonné par Louis XVI et freiné par la Révolution 
(1760/1815). Cette carte a été pendant plus de 150 ans la référence 
topographique en France. 

 
Le château du Hohenbourg 



 

 

 

Le ban communal s'étale 
sur une superficie de  
360 hectares 
 

 

Altitude minimum de  
162 mètres et un 
maximum de 242 mètres. 
 
 
Population actuelle :  
348 habitants 

Les frères Walter ont construit l’église protestante de Merkwiller-Pechelbronn 
à partir du 20 mars 1904. 
L’entrepreneur ANTON de Dieffenbach et son frère de Niedersteinbach pour les 
pierres de taille, celui-ci a également fourni la pierre angulaire sur le côté 
arrière du Chœur. Cette église a été inaugurée le 2 juillet 1905. 

En 1923 est né à la Wacht (au poste de police) de Soutz-sous-Forêt un autre 
personnage très connu dans la région originaire de Dieffenbach : Joseph Haag 
dit « De Defebacher Sepp ou Zigiener Sepp ». Il a vécu 40 ans dans 
Dieffenbach. Il était assis sur le trottoir en face de l’école et fabriquait ces 
paniers en osier, les enfants le regardaient. 

Le village de Diefenbach a été débaptisé le 2 septembre 1915 de son nom 
allemand en Dieffenbach-lès-Woerth. 

 

D’après les « Mémoires » de R. Jost 
(1977). 

En 1927, Dieffenbach connaît son histoire 
personnelle du pétrole, en effet le 5 
septembre au puits VII (vers le 
Kindersloch) les frères Schlumberger 
(Marcel et Conrad) réussissent pour la 
première fois des mesures de résistivité 
électrique (mesure en Ohms) 

 

Treuil de mesure de résistivité utilisé à 
Pechelbronn en 1927. 

Le Pétrole 
 

Quelques personnalités 
 

Sur le Web !  
 
Adresse générale : 
http://www.canton67110.org/ 

 

Lien : 
DIEFFENBACH 

Sobriquet : 

LeimetrepplerLeimetrepplerLeimetrepplerLeimetreppler 

Quelques chiffres 

 

Le ban communal s'étale sur une superficie de 1 314 hectares. 

 
 

Mesure effectuée dans un sondage n°2905, lieu 
reconnu improductif au Sud-Est de Dieffenbach-lès-
Woerth. Le carrotage électrique était né, il devait par 
la suite se montrer une véritable révolution dans 
toutes les recherches faites par sondage. 
Les mesures sont faites point par point, les 
instruments sont descendus et remontés au moyen 
d’un treuil manœuvré à la main. La signification de la 
méthode apparaît dès que l’on compare plusieurs logs 
provenant de plusieurs sondages à quelques distances 
les uns des autres. Il fallut toutefois attendre 
quelques années avant qu’une technique aussi 
révolutionnaire se voit acceptés par le monde 
pétrolier. 
L’opération fut conduite le 5 septembre 1927 par 
Henri Georges DOLL, Charles SCHEIBLI et René JOST. 
 

Conrad Schlumberger 



Le 2 octobre 1924, quatre mineurs trouvent la mort au Puits I de Pechelbronn. Les victimes sont ensevelis sous 
600m3 de sable et de déblais suite à une surpression d’une poche de gaz qui c’est libérée de la roche où elle était 
enfermée, accident assez rare, il s’agit de : KUPFERLE Edmond 39 ans de Kutzenhausen, marié et père de trois 
enfants. 
HEYDT Joseph 30 ans de Dieffenbach, marié et père de deux enfants, originaire de Hatten, il s’était fixé à 
Dieffenbach après son mariage. 
WESTERMEYER Joseph 26 ans, marié, un enfant, originaire de Lembach. 
KORMANN Louis 30 ans, célibataire, de Drusenheim. 
Six autres mineurs furent blessés, les secours étaient très difficiles à cause du gaz qui restait dans les galeries et 
le dernier corps n’a pu être remonté que 7 jours plus tard. 
En 1845 une autre victime est comptabilisée ainsi qu’en 1919. 
 
26 ans plus tard au même Puits I, 3 mineurs succombent suite à une intoxication (c’était le dernier accident 
recensé le 28 janvier 1950). 
 
En 1951, les effectifs de Pechelbronn étaient de 2 159 personnes venant de toute la région. 
 

 La tragédie 
 

L'église catholique 
Nous n’avons pas d’informations de la première église. En 1832 un 
projet d'une nouvelle église fût confié à Louis Martin Zégowitz, 
Architecte de l'arrondissement de Wissembourg qui l'oriente un peu 
différemment (Est-Ouest) et la construit sur l'emplacement de 
l'ancienne. Cette église est achevée en 1833. 
L'évêque de Strasbourg la place sous le patronage de Saint-Joseph 
(Fêté le 19 mars). 
C'est une église de style néo-roman qui est composée d'une nef de 17 
m de long sur 10 m de large plafonnée à 9 m de haut, percée de 4 
fenêtres en plein cintre de chaque coté, dont une murée 
actuellement. Le chœur est en 3 parties, également percé d'une 
fenêtre de chaque coté, fait 6 m sur 6 m sur 9 m de haut. De chaque 
coté existe une annexe dont celle de gauche sert de Sacristie. Les 
vitraux dont ceux du chœur sont des donations qui proviennent de 
OTT Frères à Strasbourg. Les peintures sont de FEURER et BARTLING 
de Haguenau datés de 1920 et 1921. Le Retable coté gauche honore 
Saint-Grégoire et Saint-Jérome et l'apparition du Sacré-Cœur à 
Marguerite Marie Alocoque. Le Retable de Droite honore Saint-
Ambroise, Saint-Augustin et Longin plantant sa lance dans le flanc de 
Jésus. Sainte-Élisabeth de Hongrie et Sainte-Odile protectrice des 
yeux sont aussi représentées. Au plafond on voit la transfiguration 
dessinée par Michel FEURER en 1920. La remise du rosaire à Saint-
Dominique et Catherine de Sienne est de 1921 ainsi que le Jardin des 
Oliviers. L'église possède un Maître-Autel, deux Autels secondaires et 
une Chaire à Prêcher en Chêne qui forment un belle ensemble sculpté 
par BENDICKG(BENDCKG) ; un Confessionnal, un Baptistaire taillé en 
grès rose avec un couvercle en bois ; une chaire sur colonnes de bois 
datée de 1834 qui reçoit un Orgue neuf en 1847 fabriqué par STIEHR 
Joseph Facteur d'orgues à Seltz. 
En 1813 Rinckenbach Joseph, Facteur d'orgues d'Ammerschwihr, le 
remplace par un à 18 registres. Il sera réparé en 1883 et 1893 par 
Mockers Louis de Seltz. 
La façade qui est réquisitionnée en 1917 est remplacée par du zinc. 
Les stations du chemin de Croix sont peintes sur du fer blanc. En 
1893, un clocher-porche fut bâti. La flèche à 8 pans culmine à 32 m, 
elle abrite au départ une Cloche au moins jusqu'en 1925, 2 autres 
seront rajoutées vers 1930. 
Un Presbytère fut construit en 1835 qui est maintenant la propriété de 
la Commune. La Cure a également un jardin qui fait environ 12 ares. 
En 1924, année de Visite Canonique, on nota la présence d'une 
armoire forte, qui renfermait un Calice et une Patène de 1838 
poinçonnées par Martin et Dejean Orfèvres à Paris ainsi qu'un ciboire 
fait par Weihinger Johann, fils de Zweibrücken (Deux-Ponts) Sarre 
Allemagne. 
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